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Mes bien-aimés frères et sœurs, je voudrais vous saluer dans le nom précieux de 
notre Seigneur et Sauveur Jésus-Christ qui est mort et revenu à la vie pour nos 
péchés. C’est avec Lui que nous marchons et c’est aussi avec Lui que nous 
travaillons. Notre Seigneur nous apporte beaucoup de soutiens et c’est par Sa 
grâce que nous vivons, sinon, nous serions déjà morts. Car pour nous, la vie n’a 
plus de sens. Le monde n’a plus de sens. Et l’actualité mondiale nous rend 
encore plus malade. Ce qui est important à nos yeux aujourd’hui demeure 
l’œuvre de Dieu. Oui ! C’est l’œuvre de Dieu qui est notre espoir dans ce monde. 
L’œuvre de Dieu qui va nous conduire à l’établissement du Gouvernement de 
Jésus-Christ sur la terre.

Mes bien-aimés frères et sœurs, c’est pour cette œuvre que nous vivons. Pour moi, 
c’est ma raison de vivre actuellement. C’est notre gloire à venir. C’est pour cette 
œuvre que nous avons renoncé sans regret aucun au monde et à son élévation. 
Qu’adviendrait-il de nous si nous abandonnions une si belle œuvre ? Certes, 
tout nous pousse à abandonner, mais nous ne pouvons pas abandonner. 
L’ennemi combat contre nous avec violence et persévérance. L’opposition est 
constamment présente. Toutes les hordes de l’enfer sont en marche contre le 
plan de Dieu à cette heure et le peuple de Dieu est dans une grande 
souffrance. Mais nous ne devons pas abandonner mes frères. Pensons à la gloire 
à venir. Pensons à notre rémunération – à la récompense que notre Seigneur va 
nous donner à la fin de la course.

Notre frère, l’apôtre Paul avait déjà conclu avant sa décapitation qu’il avait 
combattu le bon combat. (2 Tim 4:7-8)

7 J’ai combattu le bon combat, j’ai achevé la course, j’ai gardé la foi. 8 
Désormais la couronne de justice m’est réservée ; le Seigneur, le juste juge, 
me la donnera dans ce jour-là, et non seulement à moi, mais encore à tous ceux 
qui auront aimé son avènement.

Paul avait tiré la conclusion de son engagement avec le Seigneur avant même sa 
mort. Il pouvait faire le bilan de sa marche avec le Seigneur et conclure qu’il 
avait mené le bon combat de la foi. Il s’agit ici du combat pour 
l’établissement du Gouvernement de Dieu dans la vie des croyants et dans le 
monde. Paul avait aussi achevé la course et gardé la foi dans les promesses de 
Dieu. Ce qui l’attendait, c’était une couronne et non des réprimandes. Mes chers 
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frères et sœurs, qu’est-ce qui devrait nous attendre auprès du Seigneur à la fin de 
notre course ? Des réprimandes ou des félicitations ? Tout cela doit nous faire 
réfléchir. Nous n’avons pas le droit d’échouer. Nous devons nous battre pour 
l’établissement du Gouvernement de Jésus-Christ sur la terre. Ça doit être notre 
objectif actuel, parce que c’est la volonté de Dieu exprimée. Jésus, le Roi des 
rois et le Seigneur des seigneurs doit établir Son règne millénaire de paix 
après avoir renversé toutes les nations dans le jugement. C’est là que nos 
larmes seront essuyées – les larmes de douleurs que nous pleurons maintenant.

2 Et je vis descendre du ciel, d’auprès de Dieu, la ville sainte, la nouvelle 
Jérusalem, préparée comme une épouse qui s’est parée pour son époux.

3 Et j’entendis du trône une forte voix qui disait : Voici le tabernacle de Dieu avec 
les hommes ! Il habitera avec eux, et ils seront son peuple, et Dieu lui-même 
sera avec eux. 4 Il essuiera toute larme de leurs yeux, et la mort ne sera 
plus, et il n’y aura plus ni deuil, ni cri, ni douleur, car les premières choses ont 
disparu.

5 Et celui qui était assis sur le trône dit : Voici, je fais toutes choses nouvelles. 
Et il dit : Écris ; car ces paroles sont certaines et véritables.

Notre Seigneur fera toutes choses nouvelles à l’établissement de Son règne sur les 
nations. C’est cela que nous devons regarder. Et c’est dans notre génération que 
toutes ces choses seront manifestées. C’est avec nous que Dieu accomplira ces 
choses. C’est pour cette raison que nous souffrons, que nous avons d’énormes 
difficultés. Car c’est la fin de toutes choses. (1 Pier 4:7) C’est aussi l’heure 
dernière. (1 Jn 2:18) C’est maintenant que le Seigneur va écraser Satan sous nos 
pieds. (Rom 16:20). C’est dans notre génération que Satan sera mis en prison. Nous 
sommes à la fin des temps.

Pour notre frère Paul, la course fut achevée pour lui seul. Mais dans notre 
génération, la course ne sera pas seulement pour nous, mais aussi pour le 
diable et pour la mort. La course sera achevée pour tout le monde entier. Le 
Seigneur mettra fin à tous les combats et à toutes les rébellions de l’adversaire. 
Certes, l’adversaire est en train d’accomplir sa dernière action, mais c’en est 
fini de Satan et de ses hommes. C’est la fin de la course pour tous les hommes 
et aussi pour tous les démons. C’est maintenant le Seigneur Jésus-Christ qui a 
pris le contrôle de la situation. Car il y a un temps pour toutes choses.

Une prophétie avait sonné récemment à mon sujet dans notre assemblée locale de 
Koumassi en ces termes :

Mon serviteur, je te mets en garde contre l’esprit des Amoréens et des Gabaonites. 
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Je te mets en garde. Sois serein. Mon serviteur, ils viendront pour te séduire, pour 
te tenter ; mais tiens-toi bien. Je suis avec toi. Regarde à la couronne qui t’est 
réservée. Ne te livre pas aux penchants des plaisirs. Non ! Le combat est 
rude. La bataille est grande, mais Je suis le divin pèlerin. Et Je suis avec vous…

Cette parole peut être adressée à vous tous qui êtes engagés dans l’œuvre de Dieu 
avec nous. Méditez sur la vie des Amoréens et des Gabaonites. Vous verrez 
comment ils ont combattu Israël. Ce fut par la séduction. Israël fut pris dans les 
sentiments et chuta vis-à-vis de l’ennemi. C’est une arme de l’ennemi. Lorsque 
Satan n’a pas réussi à nous vaincre dans l’opposition frontale, il procède par 
des stratégies sentimentales. Et dans ce cas, si l’amour de Dieu n’est pas 
pleinement établi dans notre cœur, nous tomberons. Il faut que le règne de 
Jésus dans notre cœur et dans les nations soit notre absolu.

Pour moi, comme pour vous aussi, nous devons regarder à la couronne qui nous 
est réservée et ne pas nous abandonner dans le repos et les plaisirs de ce monde. 
Pendant la conquête de Canaan, l’iniquité des Amoréens avait atteint son comble, 
c’est pourquoi Dieu les avait livrés à la mort et au pillage. Le péché des 
Amoréens, c’est la mondanité. C’est le manger et le boire. Les plaisirs, la 
débauche sexuelle et tous les autres vices reliés. C’est aussi l’homosexualité. 
L’esprit des Gabaonites, c’est l’esprit de la flatterie dans le mal. Ce fut ainsi 
que Dalila réussit à vaincre Samson. Elle parla à son cœur pendant longtemps, 
feignant de l’aimer, alors qu’elle voulait le détruire. Les Gabaonites trompèrent 
Josué, en lui racontant des mensonges ; en ne disant pas la vérité sur leurs 
intentions.

Mes frères, notre ennemi court toujours, il n’est pas encore arrêté pour être 
jeté en prison. (Apocalypse 20:1-2) Il le sera, mais il ne l’est pas encore. C’est 
pourquoi nous devons prendre garde aux esprits du moment et faire attention 
autour de nous. Voyons la couronne que le Seigneur donnera à chacun d’entre 
nous. Aimons l’avènement de notre Seigneur comme Paul l’a dit.

Oui en effet ! Qui aime Son avènement ? Paul dit que la couronne est réservée à 
tous ceux qui auront aimé Son avènement. Mais qui aime l’avènement du 
Seigneur ? Ceux qui aiment Son avènement, ce sont ceux qui le réclament. Car 
l’avènement du Seigneur est notre délivrance. Si nous aimons l’avènement du 
Seigneur, nous devons le réclamer dans les prières et les jeûnes. Nous devons 
rappeler au Seigneur qu’il existe un peuple sur la terre qui est encore attaché 
à Lui et qui veut que Son règne soit établi sur lui. Oui ! Il existe certainement 
un petit peuple qui veut du règne de Jésus-Christ dans les nations aujourd’hui.

Malheureusement, les chrétiens ne comprennent pas encore qu’ils doivent 
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réclamer le règne de Christ dans les nations. En effet, l’avenir la plus proche des 
nations actuellement est leur dislocation en vue du règne de Christ. Cela n’est pas 
loin de nous mes frères. Et ce processus s’accélère par l’accomplissement des 
prophéties bibliques. Nous assistons présentement à l’accomplissement d’une des 
prophéties les plus importantes pour nous. Il s’agit des Paroles de Jésus dans Luc 
chapitre 17.

26 Ce qui arriva du temps de Noé arrivera de même aux jours du Fils de 
l’homme. 27 Les hommes mangeaient, buvaient, se mariaient et mariaient leurs 
enfants, jusqu’au jour où Noé entra dans l’arche ; le déluge vint, et les fit tous 
périr. 28 Ce qui arriva du temps de Lot arrivera pareillement. Les hommes 
mangeaient, buvaient, achetaient, vendaient, plantaient, bâtissaient ;

29 mais le jour où Lot sortit de Sodome, une pluie de feu et de soufre tomba du 
ciel, et les fit tous périr. 30 Il en sera de même le jour où le Fils de l’homme 
paraîtra. 31 En ce jour-là, que celui qui sera sur le toit, et qui aura ses effets dans 
la maison, ne descende pas pour les prendre ; et que celui qui sera dans les 
champs ne retourne pas non plus en arrière. 32 Souvenez-vous de la femme de 
Lot.

Nous avons l’habitude d’évoquer ces prophéties dans les prédications et vous me 
direz qu’elles sont dans l’Écriture il y a longtemps. Mais c’est maintenant que ces 
prophéties trouvent leur accomplissement ultime. Nous sommes maintenant 
dans l’accomplissement ultime des paroles de Jésus – le Prophète des nations. 
Les nations peuvent maintenant s’appeler Sodome. Les nations du monde 
s’appellent maintenant du nom de la ville de Sodome, comme au temps de Lot. 
Nous sommes au temps de Lot.

Je suppose que vous suivez l’actualité mondiale avec l’adoption de la loi sur le 
mariage pour tous en France, en Nouvelle-Zélande et dans plusieurs autres 
nations ; avec en arrière-plan, le débat sur le genre qui a cours dans le monde. 
Vous devez comprendre en tant que chrétiens que nous sommes dans le monde de 
Sodome et Gomorrhe. Le monde entier s’appelle maintenant Sodome et 
Gomorrhe. Votre pays s’appelle Sodome et Gomorrhe. Toutes les nations ont 
actuellement la même appellation : Sodome et Gomorrhe.

Au temps de Lot, les hommes vivaient dans l’homosexualité. Les hommes 
couchaient avec les hommes et les femmes couchaient avec les femmes. Et cela 
n’était pas un scandale. Dans toutes les générations des hommes, il y a eu ce 
péché. Mais ce qui arrive maintenant dans notre génération, c’est que nous 
assistons à la LÉGALISATION de l’ABOMINATION par les Gouvernements. 
C’est ici l’accomplissement ultime de ces prophéties. C’est différent mes frères 
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et sœurs. Il y a quelque chose de nouveau dans Luc 17. Ne l’oubliez pas ! C’est très 
important. Parce que c’est maintenant l’abomination des Amoréens qui a atteint 
son comble.

Ce sont les gouvernements qui donnent maintenant des droits aux 
homosexuels – droit de mariage et droit d’adoption des enfants. C’est le 
comble de l’abomination. Et si la situation prend un tel virage, c’est afin que la 
colère de Dieu soit appelée sur les nations entières. Nous sommes dans le monde 
de l’iniquité. C’est pourquoi les Gouvernements doivent prendre des lois 
iniques, qui attirent la colère de Dieu. Dans mon pays la Côte d’Ivoire, le 
parlement a voté une nouvelle loi sur la famille, qui dit que l’homme n’est plus le 
chef de la famille. Alors que dans l’ancienne loi, l’homme était désigné comme le 
chef de la famille, ce qui était conforme à la pensée originelle de Dieu sur le 
mariage. Le but de tout cela, c’est qu’il n’existe plus de famille dans la société. Qu’il 
n’existe plus de père et de mère, ni de famille biologique, mais que chaque homme 
naisse et vive comme il veut.

Le prophète Branham avait dit que nous étions dans l’âge de la femme. C’est 
effectivement là où nous sommes. On veut tellement effacer l’inégalité naturelle 
qui existe entre l’homme et la femme qu’on est maintenant en train de pécher 
contre Dieu et la création. Les hommes sont maintenant en train de dire à Dieu 
qu’Il a mal fait de créer un homme et une femme. Les méchants sont en train 
d’amener Dieu à regretter d’avoir créé l’homme et la femme. Parce que celui 
qui s’attaque au fondement de la famille s’attaque à Dieu Lui-même. (Genèse 
1:26-28) :

26 Puis Dieu dit : Faisons l’homme à notre image, selon notre ressemblance, 
et qu’il domine sur les poissons de la mer, sur les oiseaux du ciel, sur le bétail, sur 
toute la terre, et sur tous les reptiles qui rampent sur la terre. 27 Dieu créa 
l’homme à son image, il le créa à l’image de Dieu, il créa l’homme et la femme. 28 
Dieu les bénit, et Dieu leur dit : Soyez féconds, multipliez, remplissez la terre, 
et l’assujettissez ; et dominez sur les poissons de la mer, sur les oiseaux du 
ciel, et sur tout animal qui se meut sur la terre.

Dieu a ordonné dès le commencement de la création, à l’homme et à sa femme de 
se multiplier et de remplir la terre. C’est un ordre très clair. Mais si les hommes ne 
veulent plus de cela ; ce qui reste à faire, c’est de les détruire, avant qu’ils 
atteignent leur funeste projet de « satanisation » de la planète. Nous sommes 
dans la révolution des pervers qui veulent prendre le contrôle du monde et le 
conduire à leur manière. C’est une race d’hommes et de femmes habitée par le 
diable, Satan dont l’objectif est de travailler à attirer sur le monde la colère de 
Dieu. C’est pourquoi en donnant des droits aux homosexuels, les 
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Gouvernements pensent bien faire, mais ne savent pas qu’ils attirent la 
colère de Dieu sur leurs peuples.

Il est une race qui maudit son père, Et qui ne bénit point sa mère.

Il est une race qui se croit pure, Et qui n’est pas lavée de sa souillure.

Il est une race dont les yeux sont hautains, Et les paupières élevées.

Il est une race dont les dents sont des glaives Et les mâchoires des couteaux, Pour 
dévorer le malheureux sur la terre Et les indigents parmi les hommes. (Proverbes 
30:11-14)

La race qui maudit son père et sa mère ne considère pas la famille et ses 
objectifs naturels. À quoi sert un père ? À quoi sert une mère ? Dans Genèse 
chapitre 15, le Seigneur Dieu a donné une mesure de destruction des Amoréens, 
qui nous concerne aussi.

13 Et l’Éternel dit à Abram : Sache que tes descendants seront étrangers dans un 
pays qui ne sera point à eux ; ils y seront asservis, et on les opprimera pendant 
quatre cents ans. 14 Mais je jugerai la nation à laquelle ils seront asservis, et ils 
sortiront ensuite avec de grandes richesses. 15 Toi, tu iras en paix vers tes pères, 
tu seras enterré après une heureuse vieillesse. 16 À la quatrième génération, 
ils reviendront ici ; car l’iniquité des Amoréens n’est pas encore à son 
comble.

Les enfants d’Israël ne devraient pas revenir sur le territoire de Canaan avant que 
le péché des Amoréens ne soit à son comble. C’est ce qui arriva 400 ans après, au 
temps de Moïse. Lorsque le péché des Amoréens avait atteint son comble, 
alors le jugement de Dieu s’abattit sur eux. En quoi consistait le péché des 
Amoréens ? Le livre de Lévitique nous renseigne très bien dans son chapitre 18.

20 Tu n’auras point commerce avec la femme de ton prochain, pour te 
souiller avec elle.

Il s’agit de l’adultère. Aujourd’hui l’adultère ne choque plus personne. Ce sont 
même les hommes de Dieu qui prennent les femmes des autres dans les églises.

21 Tu ne livreras aucun de tes enfants pour le faire passer à Moloc, et tu 
ne profaneras point le nom de ton Dieu. Je suis l’Éternel.

Le nom du Seigneur Jésus est constamment profané sur la terre, même par les 
chrétiens à cause de leur vie de mondanité et de péché. Les chrétiens vivent 
comme le monde vit, au point qu’il n’y a plus de différence entre eux et le monde. 
C’est ainsi qu’est profané le nom du Seigneur Jésus. Faire passer son enfant au feu 
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pour Moloc, c’est le livrer aux dieux du siècle présent. Par la télévision, nous 
livrons nos enfants à des stars qu’ils regardent à tout moment. Pour certains, c’est 
le foot. Pour d’autres ce sont les stars du cinéma ou de la musique de ce monde. En 
Afrique et dans bien d’autres continents, les enfants sont consacrés à des eaux, à 
des esprits dans la forêt, à des génies comme on les appelle. Et maintenant à la 
vierge Marie.

En Asie, les enfants sont consacrés à Bouddha et à beaucoup d’autres divinités 
asiatiques. C’est cela Moloc.

22 Tu ne coucheras point avec un homme comme on couche avec une 
femme. C’est une abomination.

Il s’agit ici de l’homosexualité dont nous parlons.

23 Tu ne coucheras point avec une bête, pour te souiller avec elle. La 
femme ne s’approchera point d’une bête, pour se prostituer à elle. C’est 
une confusion.

Cette autre abomination concerne la zoophilie. Le fait pour les hommes de 
coucher avec les animaux. Aujourd’hui, les zoophiles ont une association en 
Allemagne qui compte plusieurs milliers de membres. Leur président a pour 
femme une chienne. Ils ont des rassemblements en Europe au cours desquels ils 
se livrent à des actes sexuels avec les animaux. Ils entendent se battre pour 
obtenir justice. Ils veulent être reconnus.

Vous voyez mes frères, le monde s’en va à la perdition parce que maintenant, 
l’abomination des Amoréens a atteint son comble. Dieu va maintenant envoyer 
son jugement sur la terre contre les hommes qui se livrent à de telles 
abominations. Alors il nous est dit :

24 Ne vous souillez par aucune de ces choses, car c’est par toutes ces 
choses que se sont souillées les nations que je vais chasser devant vous.

Dieu avait chassé les Amoréens devant Israël à cause de leurs péchés. C’est 
maintenant ce qui arrive aussi sur la terre. Dieu va détruire les hommes pour 
établir son royaume sur la terre. Le règne de Christ va s’établir sur la terre ; et 
nous sommes invités à prendre part à ce règne en nous affichant dans la 
sainteté dont la Bible parle. Il est temps pour les chrétiens d’afficher leur 
sainteté et leur consécration au Seigneur. Il est temps pour les chrétiens 
d’afficher leur séparation totale d’avec le monde. Car celui qui prend part au 
péché de Sodome et Gomorrhe périra avec les incrédules que Dieu va juger – il 
n’échappera pas. Paul avait déjà averti les frères dans le livre de Romains au 
chapitre 1er.
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18 La colère de Dieu se révèle du ciel contre toute impiété et toute injustice des 
hommes qui retiennent injustement la vérité captive, 19 car ce qu’on peut 
connaître de Dieu est manifeste pour eux, Dieu le leur ayant fait connaître… 21 
puisque ayant connu Dieu, ils ne l’ont point glorifié comme Dieu, et ne lui ont 
point rendu grâces ; mais ils se sont égarés dans leurs pensées, et leur cœur sans 
intelligence a été plongé dans les ténèbres.

22 Se vantant d’être sages, ils sont devenus fous ; 23 et ils ont changé la gloire du 
Dieu incorruptible en images représentant l’homme corruptible, des oiseaux, des 
quadrupèdes, et des reptiles.

Paul dit ici que les hommes connaissent Dieu, mais refusent de l’adorer. Les 
hommes connaissent le naturel, mais veulent l’ignorer. En effet, ils veulent 
ignorer que Dieu a créé les hommes et les femmes naturellement. Sous le 
prétexte du droit, les Gouvernements sont en train de légaliser l’abomination. 
C’est de la rébellion contre Dieu. Alors Paul dit :

24 C’est pourquoi Dieu les a livrés à l’impureté, selon les convoitises de 
leurs cœurs ; en sorte qu’ils déshonorent eux-mêmes leurs propres corps ;

Maintenant, ils ont des passions diaboliques et infâmes. Les hommes sont devenus 
fous pour avoir rejeté Dieu et sa Parole. En voulant mépriser le naturel, Dieu les a 
conduits jusqu’au bout de leur dérèglement. Maintenant, ils peuvent changer 
l’usage naturel en abomination pour être jugés.

25 eux qui ont changé la vérité de Dieu en mensonge, et qui ont adoré et servi la 
créature au lieu du Créateur, qui est béni éternellement. Amen ! 26 C’est pourquoi 
Dieu les a livrés à des passions infâmes : car leurs femmes ont changé l’usage 
naturel en celui qui est contre nature ; 27 et de même les hommes, abandonnant 
l’usage naturel de la femme, se sont enflammés dans leurs désirs les uns pour les 
autres, commettant homme avec homme des choses infâmes, et recevant en eux-
mêmes le salaire que méritait leur égarement.

Ce texte parle très clairement de l’actualité. Et ce qui doit nous intéresser, c’est la 
mise en garde de Jésus pour ce temps dans Luc chapitre 17 : prenez garde à la 
femme de Lot. En effet, la femme de Lot ne réussit pas à sortir de Sodome. Certes, 
elle sortit, mais elle n’arriva pas au bout de la course pour se mettre à l’abri du 
jugement qui vint sur la ville abominable. C’est ce qui arrivera à plusieurs dans 
notre génération. Ils disent qu’ils sont chrétiens, ils lisent la Bible ; ils sont 
dans les temples, mais ils n’arriveront pas à se vider de la mondanité. Ils 
n’arriveront pas à se séparer de la vaine manière de vivre des gens de Sodome. 
C’est malheureux.
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Mes chers frères et sœurs, sortez de Sodome et Gomorrhe. Sortez du péché et de la 
mondanité. Abandonnez les voies des faux prophètes qui vous prêchent la 
prospérité matérielle dans ce monde. Vous n’en avez pas besoin. Les incrédules 
prospèrent. On ne va pas à l’église pour rechercher la prospérité matérielle, 
mais on y va pour sauver son âme dans la recherche de la sainteté. 
Abandonnez le péché et la mondanité. Habillez-vous comme des chrétiens, vivez 
comme des chrétiens et adorez Dieu selon Sa Parole ; car le jugement vient sur le 
monde. L’iniquité des Amoréens a atteint son comble. Les gouvernements ont 
atteint le niveau ultime de la rébellion vis-à-vis de Dieu.

Le pays de Gosen
Pour nous, nous sommes déjà engagés. Alors ce qu’il nous faut, c’est la 
persévérance dans ce que nous avons reçu. Comme je le disais au départ, nous 
sommes combattus, stressés, bousculés de toutes parts par l’ennemi, mais nous ne 
perdons pas courage, parce que nous regardons à la promesse de Dieu et nous 
nous réjouissons. Nous nous réjouissons de voir ce que Dieu va faire dans notre 
génération. Regardez ce qui se passa lorsque les enfants d’Israël devraient sortir 
de l’Égypte pour aller en Canaan.

(Genèse 47:4) Ils dirent encore à Pharaon : Nous sommes venus pour séjourner 
dans le pays, parce qu’il n’y a plus de pâturage pour les brebis de tes serviteurs, 
car la famine s’appesantit sur le pays de Canaan ; permets donc à tes 
serviteurs d’habiter au pays de Gosen…

(Genèse 47:27) Israël habita dans le pays d’Égypte, dans le pays de Gosen. 
Ils eurent des possessions, ils furent féconds et multiplièrent beaucoup.

À leur arrivée en Égypte, ce fut avec l’accord du pharaon et dans la volonté de 
Dieu que les enfants d’Israël s’installèrent à Gosen. Gosen était un endroit riche et 
verdoyant, propice à l’activité d’éleveurs d’animaux, à laquelle s’adonnaient Jacob 
et ses enfants. Mais après plusieurs siècles, les Hébreux se multiplièrent 
abondamment en Égypte à cause de la bénédiction de Dieu à leur égard et Gosen 
devint leur possession parce qu’ils ne furent pas mêlés aux Égyptiens.

Ce pays des Hébreux fut distingué pendant que les plaies frappaient l’Égypte au 
temps de Moïse. Du point de vue prophétique, c’est ce qui va se passer dans le 
monde dans notre génération. AINSI DIT LE SEIGNEUR :

Mais, en ce jour-là, je distinguerai le pays de Gosen où habite mon peuple, 
et là il n’y aura point de mouches, afin que tu saches que moi, l’Éternel, je 
suis au milieu de ce pays. (Ex 8:22)
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Certes, de grandes catastrophes sont annoncées dans les prophéties, sur la terre, à 
cause du péché et de l’abomination des nations. Mais nous ne devons pas être 
effrayés parce que notre pays s’appelle Gosen. Le Corps de Christ qui est 
présentement sur la terre s’appelle Gosen. Notre Évangile de sainteté s’appelle 
Gosen. Christ est notre Gosen. C’est notre lieu de refuge actuel dans le monde.

Gosen fut épargné par toutes les plaies qui frappèrent l’Égypte.

(Ex 9:26) Ce fut seulement dans le pays de Gosen, où étaient les enfants 
d’Israël, qu’il n’y eut point de grêle.

Aucun Hébreu ne fut atteint par une plaie quelconque. Car Dieu était avec eux – Il 
était leur refuge à Gosen. Nous n’avons pas à avoir peur, mes chers frères et 
sœurs. Nous n’avons pas à trembler parce que nous avons notre Gosen dans cette 
Égypte babylonienne. Dieu frappa toute l’Égypte de grandes ténèbres, mais Il 
donna de la Lumière dans Sa grande miséricorde aux Hébreux à Gosen.

L’Éternel dit à Moïse : Étends ta main vers le ciel, et qu’il y ait des ténèbres sur le 
pays d’Égypte, et que l’on puisse les toucher. 22 Moïse étendit sa main vers le ciel ; 
et il y eut d’épaisses ténèbres dans tout le pays d’Égypte, pendant trois 
jours. 23 On ne se voyait pas les uns les autres, et personne ne se leva de sa place 
pendant trois jours. Mais il y avait de la lumière dans les lieux où 
habitaient tous les enfants d’Israël.

Tout ce qui se passe dans notre génération n’est que la répétition de ce qui 
s’est passé à l’époque au temps de Sodome, au temps de Noé et en Égypte. Car 
le grand séducteur de l’époque est le même qui se manifeste encore dans notre 
génération. Le grand Dieu Sauveur est le même qui se manifeste encore 
aujourd’hui. Ceux qui sont actuellement dans la lumière sont ceux qui sont 
dans le territoire de Gosen, où habite le peuple de Dieu. Si vous êtes dans les 
habitations des Égyptiens, vous êtes dans les ténèbres.

En effet, si le bâton de Dieu doit encore frapper le monde, il faut que les 
gouvernements soient aussi animés par l’entêtement orgueilleux de Pharaon. 
Il faut qu’ils adoptent des lois iniques et abominables qui les maintiennent 
dans l’égarement et dans la colère de Dieu. Dieu endurcit Pharaon parce que 
son cœur était déjà méchant. Il appartenait à cette race qui marchait avec 
plusieurs dieux abominables, notamment les dieux du sexe et Mamon, qui n’ont 
rien à voir avec l’Éternel Dieu.

Mes frères, restons à Gosen jusqu’à notre sortie d’Égypte. Restons à Gosen jusqu’à 
ce que les châtiments de Dieu passent et que nous soyons enlevés dans les cieux. 
Cette confrontation aura lieu, mais notre sécurité sera dans notre demeure de 
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Gosen. Que Dieu soit loué pour Son assistance.

Pour l’heure, nous sommes dans une grande souffrance spirituelle, même 
étant en sécurité, en voyant toutes les abominations qui se commettent sur la 
terre… toutes ces violences gratuites ; tous ces morts qui tombent chaque 
jour comme des mouches, et pour lesquels il n’y a pas de salut. Nous prions 
Dieu chaque jour de se souvenir de Son peuple et de Son héritage. Nous prions 
qu’Il n’oublie pas que nous ne l’avons pas rejeté comme le reste du monde. En 
effet, nous l’avons accepté et Il est désormais tout pour nous. Nous n’avons plus où 
aller. Nous n’avons plus sur qui compter et nous n’avons plus d’autres objectifs 
dans la vie que Son objectif unique que nous poursuivons ensemble : celui 
d’établir Son règne dans nos cœurs et dans les nations. Pour nous, notre 
volonté a rencontré Sa volonté et nous sommes d’accord pour la poursuivre 
ensemble et l’atteindre. Puisse notre Seigneur nous écouter.

Il y a des luttes et des combats en nous à cause de cette vision excellente, mais 
nous ne perdons pas courage, comme Paul l’a dit aux frères de Corinthe :

4 J’ai une grande confiance en vous, j’ai tout sujet de me glorifier de vous ; je suis 
rempli de consolation, je suis comblé de joie au milieu de toutes nos tribulations. 
5 Car, depuis notre arrivée en Macédoine, notre chair n’eut aucun repos ; 
nous étions affligés de toute manière : luttes au dehors, craintes au 
dedans…

Les luttes sont grandes en nous, mais nous ne perdons pas courage à cause de la 
gloire à venir. Voyez ! Il semble qu’on peut être comblé de joie au milieu des 
tribulations. C’est le mystère que Dieu entretient avec les Siens. Et cela nous 
maintient dans la persévérance.

Les deux fils
28 Que vous en semble ? Un homme avait deux fils ; et, s’adressant au premier, il 
dit : Mon enfant, va travailler aujourd’hui dans ma vigne. 29 Il répondit : Je ne 
veux pas. Ensuite, il se repentit, et il alla. 30 S’adressant à l’autre, il dit la 
même chose. Et ce fils répondit : Je veux bien, seigneur. Et il n’alla pas.

31 Lequel des deux a fait la volonté du père ? Ils répondirent : Le premier. Et 
Jésus leur dit : Je vous le dis en vérité, les publicains et les prostituées vous 
devanceront dans le royaume de Dieu. 32 Car Jean est venu à vous dans la 
voie de la justice, et vous n’avez pas cru en lui. Mais les publicains et les 
prostituées ont cru en lui ; et vous, qui avez vu cela, vous ne vous êtes pas ensuite 
repentis pour croire en lui.
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Mes chers frères et sœurs, je voudrais qu’on médite ensemble cette Parole 
d’exhortation, en demeurant dans ce que j’ai déjà dit au commencement. Car nous 
devons accomplir l’œuvre de Dieu dans notre génération. Si nous aimons 
l’avènement de notre Seigneur Jésus-Christ, nous devons travailler à 
l’établissement de Son règne dans notre cœur, dans notre famille, dans 
l’Église et dans les nations. Ici dans cette parabole, le Seigneur dit qu’un homme 
avait deux fils. Un jour, il demanda au premier d’aller travailler dans son champ. 
Celui-ci répondit : « Non ! » Car il ne voulait pas aller. Et le refus du premier 
conduisit le père à demander le même service au deuxième, lequel accepta d’aller 
travailler dans le champ. Mais à la fin, celui qui avait refusé d’aller entra en lui-
même, fut pris de remords et alla travailler dans le champ. Mais son frère qui 
avait accepté d’aller n’alla pas.

Ce que nous devons analyser ensemble, c’est le comportement du deuxième, parce 
que pour le premier fils, l’issue fut la bonne puisque ce fut lui qui accomplit la 
volonté de son père. Que s’est-il passé ? Pourquoi le fils qui avait dit oui à son père 
a fini par dire non ? Nous ne pouvons pas dire que ce jeune homme avait dit oui à 
son père par hypocrisie. On ne peut pas le dire. Il n’avait pas dit oui pour mentir à 
son père, mais il devrait être certainement sincère en disant oui au service de son 
père.

Un malheur est arrivé à ce fils après avoir dit oui à son père. Il avait une bonne 
intention ; il voulait aller travailler dans le champ de son père. Mais il rencontra 
de l’opposition. Il fut distrait. Il fut distrait par beaucoup de choses qui l’ont 
conduit à ne pas faire le travail pour lequel il avait dit oui.

Lorsqu’il s’est réveillé le matin, ce fils s’était certainement apprêté pour aller 
au champ, et une nouvelle lui est peut-être parvenue. Une nouvelle qui avait 
pour but de le distraire afin de le maintenir à la maison. Ça pouvait être aussi la 
visite d’un ami de longue date, qu’il avait perdu de vue. Alors il fallait s’asseoir 
autour d’un pot pour lui demander des nouvelles sur sa longue absence. Et la 
boisson aidant, le temps passa. Si le fils a échappé à la tentation de la maison, 
c’est sur le chemin du champ qu’il a dû rencontrer des amis qui l’ont 
détourné du service du père pour le conduire dans leur champ où ils ont dû 
organiser la fête. Comme l’Écriture le dit, les mauvaises compagnies corrompent 
les bonnes mœurs. (1 Cor 15:33)

Si le jeune homme a échappé à la compagnie de ses amis, c’est dans le champ 
même du père qu’il a dû rencontrer l’opposition. Il pouvait s’asseoir dans le 
champ toute la journée sans travailler. Il pouvait seulement contempler 
l’ampleur de la tâche et ne pas mettre la main à la pâte.
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Mes chers frères, il nous suffit de méditer ce texte et nous verrons qu’il est très 
profond. Nous pouvons dire OUI à l’appel de Dieu. Nous pouvons dire OUI à 
l’œuvre de Dieu et ne pas travailler pour le Seigneur. En ce moment, notre oui 
serait égal à un refus. Le jeune fils a dit oui à son père. Et ce dernier a compté sur 
lui – Il a mis son espoir sur lui. Et à la fin, il n’est pas allé travailler. Peut-être qu’il 
était un ivrogne qui s’attardait autour de la boisson. Il s’est laissé distraire 
par d’autres événements et aussi par son environnement. Son oui n’était pas 
ferme. Son oui n’avait pas rencontré l’objectif de son père. C’est pourquoi 
l’influence des autres le gagna.

Le oui de ce jeune homme ne l’avait pas engagé, mais notre oui doit nous engager, 
mes frères et sœurs. Notre oui pour le champ de Dieu doit nous engager. Ça ne doit 
pas être un oui léger. Certes, nous rencontrerons l’opposition, c’est certain. Mais 
l’Écriture dit : « Que ton oui soit oui ». Que ton oui t’engage dans le travail de 
Dieu. Aucune influence ne doit jouer dans notre engagement aux côtés du 
Seigneur et de Son œuvre. Il ne s’agit pas pour nous de dire oui pour dire oui. Mais 
notre oui doit aller jusqu’au bout.

Plusieurs ont dit oui à cette œuvre de réveil et ont par la suite changé de position ; 
ils ne sont pas allés dans le champ travailler. Leur oui est resté dans leur cœur. 
Comme le paresseux, ils ont rencontré l’ours et le lion sur le chemin qu’ils 
n’ont jamais emprunté. Ils ont dû se retourner plusieurs fois dans leur lit, 
avant d’en sortir. Oh mes frères, puisse le Seigneur nous aider à sortir de la 
paresse, de la négligence et des légèretés qui entachent notre engagement pour 
l’œuvre de Dieu.

Le Seigneur notre Dieu a aujourd’hui besoin de nous pour accomplir Sa volonté. 
C’est pourquoi nous devons répondre présent à Son appel. Ce n’est plus le temps 
de trouver des excuses pour se dérober à notre responsabilité dans la maison 
de Dieu. Nous devons répondre présent à la commission de Dieu. Ce fils n’a 
jamais dit non à son père. Au contraire, il a dit OUI, mais son comportement a 
traduit ce qu’il était : un paresseux, un imprudent, un homme léger, charnel, 
qui ne sait pas apprécier les événements. Un homme errant.

L’autre fils qui avait dit Non à son père a eu le courage de revenir dans la 
repentance pour accepter la commission du père, dont il fit la volonté après. Parce 
que l’objectif était d’accomplir la volonté du père. Et c’est ce que Jésus demanda 
aux disciples : lequel des deux avait accompli la volonté du père ? Mes frères, 
ce n’est pas notre oui qui accomplit la volonté du père. Mais notre travail. Notre 
oui ne suffit pas. « Je crois au réveil » ne suffit pas. Il faut que nous soyons en 
train d’accomplir la volonté de notre Seigneur qui nous a appelés. Si nous 
arrêtons de jeûner, de prier et d’intercéder pour notre vie personnelle et pour la 
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vie de l’Église, nous ne travaillons plus. Si nous arrêtons d’appeler le règne de 
Christ dans notre vie et dans la vie de l’Église, nous ne travaillons plus. Si nous 
n’avons pas encore compris qu’on doit persévérer dans les prières, dans les 
jeûnes et les veilles pour l’accomplissement de la Parole de Dieu, nous ne 
travaillons plus.

Mes frères, si nous avons abandonné le combat de la sainteté et le combat 
contre les impuretés et les souillures de notre vie, c’est que nous avons quitté 
le champ. En ce moment, notre oui n’est pas allé jusqu’au bout. Si nous nous 
laissons vaincre par la paresse, la tiédeur et la nonchalance, c’est que nous ne 
sommes plus dans le champ. La paresse, la tiédeur, la négligence et les excuses 
sont des sœurs. Réveillons-nous, mes frères et sœurs, notre combat n’est pas 
achevé. Notre travail n’est pas encore achevé. Le Seigneur a encore besoin de 
nous. Travaillons dans l’espérance de la récompense que nous aurons à la fin, au 
renouvellement de toutes choses. Que notre oui nous engage sérieusement. Que 
notre oui se voie dans notre comportement et dans notre Ministère. Que 
notre corps, notre âme et notre esprit soient engagés avec notre oui. Que nos 
biens, nos affaires et tout ce que nous avons dans ce monde soient engagés 
avec notre oui, car le oui est une responsabilité.

Dans la suite de la parabole, Jésus dit que les prostituées et les publicains, en 
somme, les gens de mauvaises vies devraient devancer ceux qui se comportent 
comme ce fils imprudent et négligent dans le royaume de Dieu. C’est ce que j’ai 
toujours dit. Plusieurs viendront dans ce réveil de minuit, et leur zèle sera 
plus grand que le zèle des premiers qui s’amusent en ce moment. L’épreuve 
du temps ne doit pas altérer notre engagement dans la Maison de Dieu, 
d’autant plus que nous connaissons le but que nous poursuivons à cette 
heure.

Que viendront faire les prostituées et les publicains ? Mais ils viendront se 
sanctifier avec cette Parole de toilette spirituelle. Et aujourd’hui, ceux qui 
comprennent mieux le réveil de Minuit sont ceux qui sont dans les 
dénominations. Ceux qui se sont prostitués à toutes sortes de doctrines et qui ont 
été martyrisés par les faux pasteurs. Ce sont ceux qui comprennent ce que Dieu 
est en train de faire. Mais ceux qui ont dit oui au départ sont tombés dans la 
paresse, dans la nonchalance ; ils traînent les pas, en remettant toujours à 
demain, ce qu’ils peuvent faire aujourd’hui.

C’est en vain que le père a compté sur eux – ils n’ont pas fait le travail qu’ils 
devraient faire. C’est aussi ce qui est arrivé aux frères du Message. Au lieu de 
faire le travail pour lequel Dieu nous a appelés dans le Message, on a passé le 
temps dans les divisions et les guerres fratricides. Ceux qui ont dit oui au 
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Message dès le départ ne sont pas allés dans le champ du père. C’est maintenant le 
temps de ceux qui avaient dit non au Message ! Ceux qui ne voulaient rien 
savoir au départ – ce sont eux maintenant qui disent oui et qui se mettent à la 
tâche. Allons vers ceux-là, qui peuvent accepter la Parole et la vision du Seigneur.

Mes bien-aimés frères et sœurs, que la grâce et la paix de notre Seigneur soient 
avec vous tous. Priez pour moi afin que Dieu m’aide à porter Sa Parole. Nous 
sommes pleins de confiance dans le Seigneur parce que nous savons qu’Il honore 
Sa Parole. Il ne ment point – Il ne dit que la Vérité. C’est pourquoi Il est digne de 
confiance. Marchons avec Lui. C’est notre Ami fidèle, Il est avec nous et Il ne nous 
abandonnera jamais. Que Son précieux nom qu’Il nous a donné soit béni et publié 
parmi les nations. Amen !

C’est en Jésus-Christ notre Seigneur que je vous ai écrit ! MARANATHA !

Fr M’BRA PARFAIT
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